Le spot TV de l'Arcom vise à sensibiliser le public à la signalétique jeunesse, un système de classification des programmes audiovisuels qui permet aux parents de choisir des contenus adaptés à l'âge de leurs enfants. Diffusée chaque année pendant trois semaines à partir du 20 novembre, la campagne rappelle les cinq catégories de programmes (tous publics, 10 ans, 12 ans, 16 ans et 18 ans) et l'importance de respecter les pictogrammes indiqués à l'écran. L'objectif est de protéger les enfants des contenus sensibles et de favoriser un usage responsable des écrans. 
Le spot TV que j’ai choisis concerne la tranche d’âge de 11 à 13 ans et montre une discussion entre un groupe de filles qui partagent leurs ressentis sur les images qu’elles voient.

Le synopsis
Des amies discutent des images de femmes parfaites dans un film. Elles se questionnent sur leur propre apparence et les normes irréalistes de la société. Ensemble, elles réalisent que ces images ne correspondent pas à la réalité et créent un sentiment de pression et d'exclusion.

La note d’intention 
Ce spot TV vise à sensibiliser les jeunes filles sur les apparences physique des femmes dans un film qui sont largement surréaliste comparé à l’apparence physique des femmes dans la vraie vie. Il faudrait une discussion entre jeunes filles, peut être des copines, qui parlent entre elles de leurs ressentis qu’elles peuvent avoir quand elles voient des femmes décrite comme étant parfaite à la télé. Nous pourrions également accentuer ce spot pour en faire une campagne de sensibilisation en utilisant des mots forts qui peuvent appuyer sur des complexes que les jeunes filles peuvent avoir. 





Storyboard
	les personnages 
Cinq jeunes filles, chacune unique et expressive, sont présentées à la caméra. Seules trois d'entre elles prennent la parole, créant une conversation captivante sur les diktats de la beauté. La première pose la question centrale : "Pourquoi les femmes dans les films sont-elles toujours si parfaites ?". La deuxième explore les attentes de la société envers l'apparence féminine, soulignant la pression ressentie par les jeunes filles. La première intervient à nouveau et délivre le message clé : "Acceptez votre beauté naturelle et ne vous comparez pas aux images faussées des médias". Une troisième jeune fille intervient sur la discrimination qu’elles peuvent recevoir lorsqu’elles n’ont pas vu un film connu. Donc, elles se sentent obligé de regarder malgré le fait que cela les fasse complexé. Leurs voix et leurs témoignages, enrichis de détails sur leurs âges, origines, passions et complexes, apportent une dimension humaine et émotionnelle au message. L'émotion et la complicité ponctuent la conversation, créant une dynamique engageante et captivante. Un ton sincère et un langage simple suscitent l'empathie du public et renforcent l'impact du message.

	Le récit
Le spot TV s'ouvre sur le visionnage d'un film par une jeune fille. Ce film présente des femmes aux corps parfaits, ce qui déclenche une question cruciale chez la protagoniste : "Pourquoi je suis pas comme elles ?". Cette interrogation servira de fil rouge tout au long du spot.
Une deuxième jeune fille prend ensuite la parole. Elle aborde les diktats de la société sur l'apparence physique des femmes et les commentaires blessants qu'elles peuvent subir : "grosse", "moche", etc. Son intervention, percutante et directe, dénonce la pression exercée sur les femmes pour se conformer à des normes irréalistes.
Enfin, une troisième jeune fille intervient. Elle soulève le paradoxe suivant : ne pas regarder ces films "complexant" peut également mener à l'exclusion. Son message souligne l'importance de ne pas se laisser enfermer dans ces diktats et de s'affirmer telle que l'on est.
A la fin, nous pouvons introduire une voix off qui sert de message préventifs destinés aux adultes, parents de pré-adolescents. 

	Le dialogue
Le spot TV met en scène une conversation entre cinq jeunes filles, assises dans un cercle intime. L'atmosphère est détendue, mais les paroles qui fusent sont loin d'être anodines. Leur discussion porte sur les femmes et leurs apparences dans la société actuelle. Elles s'interrogent sur les diktats de la beauté, les images irréalistes véhiculées par les médias et l'impact de ces normes sur leur propre perception de soi. Le ton est calme mais percutant. Les mots ne sont pas mâchés : "moche", "grosse", "faux", "discriminer". Les jeunes filles n'hésitent pas à utiliser un langage direct pour exprimer leur ras-le-bol face à une société qui impose des modèles inatteignables. La conversation est rythmée par des témoignages poignants. Chaque jeune fille raconte son expérience personnelle, exposant les blessures et les complexes engendrés par les diktats de la beauté. Elles se soutiennent et se encouragent mutuellement à s'affirmer telles qu'elles sont, loin des standards irréalistes imposés par la société.

	Le décor/contexte 
Plan d'ensemble sur les cinq jeunes filles, âgées de 12 à 14 ans, assises en cercle sur un tapis moelleux. L'ambiance est détendue et joyeuse.
Un plan moyen nous plonge dans la conversation qui débute. Le sujet est sérieux : l'apparence physique des femmes dans les films.
Trois des filles prennent la parole, chacune avec son ton et son style :
· La première n'hésite pas à employer un langage franc et percutant pour dénoncer les diktats de la beauté.
·  La deuxième utilise des mots forts pour dédramatiser la situation et faire rire ses amies.
· La troisième exprime son point de vue avec des phrases posées et réfléchies.
L'absence de musique accentue le caractère sérieux de la conversation. Le silence permet aux paroles de prendre toute leur ampleur et d'imprégner l'esprit des spectateurs. 
La scène est ainsi posée pour un dialogue poignant et authentique sur les diktats de la beauté et leur impact sur les jeunes filles.
Plan américain sur les cinq personnages, absorbés par leurs téléphones portables. Une voix off sensibilise alors les parents et les adultes aux nombreuses images que les jeunes filles peuvent voir sur leurs écrans et à l'importance d'un dialogue ouvert et constructif sur ce sujet sensible.

	Sons
Dans l’ensemble, il n’y a ni son ni musique dans ce spot TV, ce qui accentue le caractère sérieux de la campagne. À la fin, nous entendons un son off extradiégétique sous la forme d’une voix off s'adressant aux adultes.

	réalisation et découpage
Le spot TV est à hauteur d’homme du début à la fin. Le spectateur est comme inclus dans la conversation entre les jeunes filles. Au début, nous avons un plan d’ensemble avec les 5 filles présentent dans le spot qui se prennent en photo avec leur smartphone. Puis, nous avons un plan moyen sur le visage des jeunes filles notamment sur celles qui prennent la parole. A la fin, lors de la mise en garde aux parents, un plan américain sur les mains tapotant un téléphone est visible afin d’attirer l’attention sur les actions. 










Présentation de la production
Séquence : Dans une chambre d’adolescente lors d’un pyjama party 
Plan 1
Plan d’ensemble
· (Fille 1 tient le téléphone et se prend en selfi avec ses amies)
Plan moyen sur fille 2.
Plan moyen sur fille 1
· Fille 1 : Moi j’avais vu un film enfaite, on voyait des femmes très formées, …
Plan moyen sur fille 3.
Plan 2
Plan moyen sur fille 1 et 3
· Fille 1 : … avec un corps parfait. Moi enfaite genre, je me dis dans ma tête : pourquoi je suis pas comme elles ? 
Plan moyen sur fille 1 et 4
Plan 3 
Plan moyen sur fille 3 avec à l’arrière-plan fille 1
· Fille 3 : Toi t’es trop grosse, et toi t’es trop une planche un  pain. Donc, non, non ! (accentuer pour le faire passer en tant que citation)
· (chahut derrière qui montre l’acquisition des autres filles)
Plan 4 
Plan moyen sur fille 1, fille 3 et fille 5
· Fille 1 : Moi, je suis sûre que …
Gros plan sur fille 2 avec fille 3 et fille 1à l’arrière-plan
· Fille 1 : …la moitié des trucs qu’on voit, … 
Plan moyen sur fille 3 
· (Fille 1 qui parle en off )
· Fille 1 : … c’est faux. C’est trop parfait pour être vrai quoi.
· (Voix des autres filles qui sont d’accord en off)


Plan 5 
Plan moyen sur fille 5, fille 3 et fille 1
· Fille 5 : En plus t’es obligé de regarder sinon tu te sens discriminée par les autres. (Geste de citation hésitant lors du mot « discriminée »)
· Fille 1 : Ouais à part genre.
· (voix qui acquiesce)
Plan moyen sur fille 3 
· Fille 3 : Ouais.

Plan 6 
Plan américain sur les mains des filles tapotant leurs téléphones
· Voix off : Quoi qu’ils disent, les images ont toujours un impact. 
Plan moyen sur fille 2 
· Voix off : Aidons les à ne pas subir.



